
Spiritualité sur Radio Silence 
www.radio­silence.org 

 

 

Méditation pour le temps présent par 
 Paulette Leblanc 

 
Histoire de Notre Dame du Chêne 

 
 
Mes amis, vous devez être comme moi : vous avez tous entendu parler de 
Notre-Dame du Chêne ; peut-être même, êtes-vous allés prier dans ce 
sanctuaire. Mais que s'est-il vraiment passé en ce lieu, dans ce village de 
Vion situé à environ 5 km de Solesmes pour que tant de pèlerins viennent 
s'y recueillir. Et pourquoi ce sanctuaire de Notre-Dame du Chêne est-il le 
plus important du diocèse du Mans ? Mue par la même curiosité que celle 
qui vous anime actuellement, je suis allée chercher des renseignements 
sur Internet. Et des renseignements, j'en ai surtout trouvés sur le site  
http://notredameduchene.com  site que je vous recommande. 
 
Voici donc un résumé rapide de ce que j'ai trouvé. En 1494, le curé de 
Vion, James Buret, s'en alla placer une statuette de la Vierge à l'enfant 
dans une niche aménagée dans un vieux chêne. Pourquoi là ? Parce que, 
dit une légende, les habitants du village voyaient souvent des vols de 
colombes et des lumières autour de ce chêne. C'est ainsi que naquit, en 
pleine nature, un lieu de prière origine de nombreux pèlerinages. La 
statuette se trouve maintenant dans la basilique au-dessus du maître 
autel. Un siècle plus tard, la Vierge Marie y apparaîtra.  
 
Mais n'allons pas trop vite. Sous le chêne, on construisit un petit oratoire, 
et, au début du 16ème siècle, l'endroit fut appelé Notre-Dame du chêne. 
Car déjà les pèlerins étaient nombreux. Il se produisit même quelques 
miracles. Ainsi, en 1515, "un infirme originaire de Juigné (tout près de 
Solesmes)  se dirigeait difficilement vers la sainte statuette de la Vierge 
Marie, lorsque tout à coup les trois cierges, qu’il tenait à la main 
s'allumèrent d’eux-mêmes. À instant même, le malade recouvrait sa 
santé. À la même époque, d’autres guérisons ont été constatées." 
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L'oratoire devint trop petit pour accueillir tous les pèlerins, et l'on dut 
construire une chapelle. Et voici d'autres récits que l'on se transmet : 
 
En 1595, une femme qui ramassait du bois vit Notre-Dame du Chêne au-
dessus du toit de la chapelle en ruine. Marie était là ! Mais Marie ne disait 
rien ; seule sa présence fit comprendre à la femme que la chapelle était 
sa maison et qu'elle voulait qu'on vienne y prier. Et pour cela, il fallait 
d'abord qu'on répare la chapelle et qu'on l'entretienne.  
 
En 1617, une certaine Élisabeth de Quatrebarbes, à la recherche de sa 
vocation, vint dans la chapelle et bientôt entendit une voix qui lui dit 
qu'elle devait entrer au carmel. Cette femme deviendra plus tard prieure 
du Carmel de Beaune.  
 
En 1621, une femme obtient la guérison d'un enfant difforme dont elle 
était la nourrice, en venant prier tous les jours, pendant six semaines 
dans la chapelle. Bel exemple de persévérance et de foi dans la prière ! 
 
Au cours de la Révolution Française, la municipalité voulut démolir la 
chapelle. Un dénommé Mr Lefèvre, couvreur de son métier l'acheta ; 
mais, lorsqu'il voulut enlever les premières tuiles, il tomba. Il témoigna 
plus tard, qu'une force surnaturelle l'avait poussé. La chapelle fut rachetée 
par une dame de la noblesse qui la donna à la paroisse de Vion.  
 
Et ensuite, que se passa-t-il ? En 1860, l'évêque du Mans fit construire 
une grande maison pour loger des prêtres missionnaires diocésains. Au 
nombre d'une dizaine, ces prêtres-missionnaires resteront présents sur le 
lieu jusqu'en 1967. Bientôt, des religieuses de Ruillé-sur-Loir se mirent à 
leur service, notamment au service du pèlerinage, et de l'œuvre des 
"Petits Clercs", sorte de petit séminaire pour des jeunes de 6° et 5°. Entre 
1869 et 1872, Mgr Fillion, évêque du Mans à cette époque, fit construire 
une nouvelle chapelle qui devint une basilique en 1894. En 1896, dans un 
grand champ on construisit une église représentant le saint Sépulcre 
appelé aussi basilique de la résurrection.  
 
En 1967, les prêtres Missionnaires diocésains durent partir pour assumer 
des tâches paroissiales ; leur maison fut transformée en Centre Spirituel, 
en 1978. En 1994, le 5ème centenaire de Notre-Dame du Chêne fut célébré 
par l'évêque du Mans. Enfin, en septembre 2010, Monseigneur Le Saux, 
l'évêque du Mans, appela la Communauté Saint-Jean auprès de Notre-
Dame-du-Chêne. Aujourd'hui, on compte environ 70 000 personnes qui, 
chaque année, viennent prier à Notre Dame du Chêne.  
 
Voilà! Vous en savez autant que moi. Si quelques-uns de nos auditeurs 
ont d'autres informations plus complètes, merci de nous les communiquer. 


